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Arqutiecio

XI. PRISONNIERS ET TROPHEES

A
u t a n t  le# communíqué# allenuuids sont íarcis de 

chiffres impressionnants sur le  nombre d e  prísonniers 
que Tennemi aurait (ait, d e  canons, d e  mitrailleuses et 
autres trophées qui nous auraíent é lé  enlevés, autant 

les nótres sont modestes. 11 n’est question d e  ces prises que 
lorsqu’un coup d e  main nous a  permis d ’envahir quelque tranchée 
e t  d 'y cueillirce qui a  échappé á  nos grenades e t  á  nos baionneltes. 
M ais durant les sanglantes E>ata¡lles d e  V erdun, oü, cependant, 
bien des scüdats allemands se sont rendus, on n e  nous a  ríen dit 
d e  ces captures. Depuis les batailles d 'A rto ís e t  d e  Champagne, 
oü tant d ’autres milliers d'hommes furent pris, le  commandement 
a  rarement fait connaitre les redditions d e  soldats ennenus.

E n  province, oü l'on a  créé les camps d e  prísonniers, dans les 
arsenaux oü l’on aroéne les piéces d ’artilleríe e t  autres armes, ces 
preuves tangibles de nos succés sont connues d a  puUic. M ais les 
Parisiena n'ont jamais apergu d e  prísonniers, les convois qui ont 
le  plus approché de la capitale en furent détonmés, gráce au 
chonin d e  (er d e  grande ceinture qui perm it d e  faire passer ces 
traína d ’un réseau á  i’autre. T ou t^o is, une expoutíon d e  canons. 
de  mitrailleuses et autres trophées, aux Invalides, révéla la grandeur 
de  notre succés en Champagne.

LES CAMPS DE PRISONNIERS L es captifs o n té té rép a ró su r
toute ia surtace du te m to irs ; 

pour eux, des camps furent installés; des casemes, des convenís, 
de  grands bátiments ínutilísés ont été aménagés. II en est dans les 
A lpes, oü les forteresses édifiées sous la crainte d ’une guerre avec 
l'ltalie sont désormais inútiles; dans nos iles d e  l’O céan, dont les 
petites forteresses e t les batteries sont également sans emploi. A  
B dlc-lle-en-M er, á  R é , á  O leren, dans la plupart d e  ces terres 
insolaires pour lesquelles on ne voyait d e  mena?ant que la flotte 
anglaise, des milliers d e  soldats allemands jouissent d ’un climat 
doux et d'installatioDS confortares, surtout si on les compare aux 
véritables bagnes que sont les camps d e  prísonniers en Allemagne.

L a  bataille de Champagne est celle qui nous a  donné le  plus 
grand nombre de ces bóte* forcés. Les captifs d e  ces rudes jour* 
née t des plateaux de Souain, d e  T ahure  et de Massiges tiennent 
la plus grande place dans nos ülustrations. O n  verra i d  que ces 
soldats n’ont pas toujours la physiontHme accablée que donnent 
aux prísonniers les conteurs populaires, croyant ainsi décríre la vie 
en campagne.

Les soldats allemands sont c ruds : les traitements qu'ils infiigent

aux nótres, leur conduite en pays envahis sont odieux, mais en 
somme ces gens se battent bien e t n e  se rendent que lorsqa'ils sont 
absolument réduits. Pourquoi n e  pas le reconnmtre ? L a  valeur de 
rennemi ne rend-elle pas plus grande celle d e  nos troupiers >

A  vaincre >an< péril on tñom plie a u »  gloire.

a  dit le poete. C e  n’est pas sans péríl que nos vaillants sont 
parvenus á  contenir I’ennemi e t á  s'emparer d e  tan t des siens.

LES PRISONNIERS E n Champagne. la prise de milliers 
EN CHAMPAGNE d ’AUemands a  été le  résultat d’un bom- 
bardement effroyable, le plus violent que l’on eúl vu jusqu’alors, 
mais bien dépassé rnaintenant par les terrífiantes pluies d e  fer e t de 
feu des batailles devant V erdun. Enfermées au fond d e  leurs 
trancbées par I’ouragan de nos <ü>us. ne pouvant se retirer sur 
un terrain balayé par des centaines d e  milliers d e  projectiles, á  
demi asphyxiées par les gaz émis par la  mélínite. Ies troupes alie- 
mandes ne purent offrír qu’une résistance limitée quand les nótres 
bondirent sn r le  terrain déblayé.

Lamentable parait la  longue colonne des prísonniers réunis au 
camp d ’A uve (P l. I e t  II), dans ces momes campagnes de la 
Champagne pouilleuse, qui semblaient destinées á  n’avoir d ’autre 
illustradon que c ^ e  due á  la bataille d e  Valmy. C e  camp, auquel 
nos soldats ont donné le  nom de Joffre, le “  grand-pére ”, est en 
effet sur le terrain á  jamais fameux oü le roí d e  Pmsse, 
Frédéríc-Guülaume, e t son général en chef, le duc d e  Brunswick, 
partís á  la conquéte d e  París, durent igncxninieusonent se retirer 
devant 1 année d e  la Révolution conduite par Dumouríez et 
Kellermann. A uve  ne joña qn’un role épisodique dans la journée; 
lá  se  tenaient les régiments d e  cavalerie qui, canonnés, ne con- 
tinuaient pas moins d e  donner l’avoine á  leurs chevanx, en 
attendant le  boute-selle e t  l’ordre d e  charger, attitude dont fut 
frappé proíondément Brunswick. L e  général prossien, jusqu’alors, 
avait va dans les armées d e  la Révolution un troupeau sans consis- 
tance.

O n  remarqueia, par ces photographies, combien le soldat 
allemand, dans cette campagne, a  l'ailure moins militaire que le 
nótre. L e  calot et la vareuse n’ont pas le  caractére martial que 
donnent á  notre fantassin la capote et le casque.

Les oficíers allemands (P l. II) enfeimés dans Tenclos d e  fils 
d e  fer barbelés ont une autre attitade, portent beau, plastronnent; 
on sait qu’ils croient montrer d e  la dígmté en affectant d e  la

morgue. T oas ceux qui les ont vus aprés la  captare s’accordent 
á  reconnaitre cette raideur e t  cette affectation d e  méprís pour le 
reste d e  l'humanité. M ais quand ü  n’y a  plus d e  galeríe pour le 
contempler, Thomme reparait avec sa faiblesse; on a souvent 
surpris des officiers affaissés e t en larmes.

D és leur arrívée en arriére, les prísonniers allemands re^oivent 
nne premiére distríbution d e  vivres, biscuit e t  pain le plus souvent, 
car on n e  saurait avoir sous Ies obús une cuisine ahondante e t 
varíée. M ais ce pain est du  pain blanc, fríandise depuis longtemps 
inconnue dans les tranchées ennemies oü, cependant, malgré la 
légende, le soldat est bien nourrí. Les prívations infligées á  la 
population civile d ’AlIemagne n'attrígnent pas les hommes sur 
le fronL

LES PRISONNIERS DE TAHURE ^  “ “ P
d  A uve provenaient en

majeure partie des environs d e  la  M ain d e  M assiges; ceux qui
furent faits á  I’ouest, vers T ahure  e t Souain, vers Perthes e t le
fameux Trou Brícot, étaient conduits dans la  direction d e  Chálons,
par la  longue e t m om e route qui, de Suippes á  Cuperly, borde
le camp (P i. III á  V I).

Saint-Etienne-au-Temple, que traverse la  navrante cohorte des 
prísonniers allemands, fils des H uns, est en pleín cosur d e  la 
région oü la traditíon met les champs catalauniques, bien que des 
documents les situent dans le  pays troyen, prés d e  Méry-sur-Seine. 
A  pea d e  distance d e  ce village d e  Saint-Etienne. situé lui-méme 
á  9  kilométres d e  Chálons, nne enceinte retranchée, entourée de 
fossés, est encore appelée le camp d 'A ttila. Les Allemands captifr 
passérent en vue de ce site andque, rappelant les Barbares dont ils 
se  vantent d e  descendre.

Ncm breux étaient les prísonniers qui défilérent dans Saint- 
Edenne pour s embarquer á  Chálons, á  desbnation des lieux d'inter- 
nement. L ’unique m e du  village les vit passer longtemps (P l. III 
e t IV ). C ’esl qu’ils venaient d e  la zone d e  la bataille oü l’élan de 
no* soldats avait été le tníeux serví par la préparation d ’arlillerie, 
oü les trophées avaient été recueillis en  plus grande quantité : 
casques, fusils, mitrailleuses ou  canons.

Parm i ces trophées, il en est d e  bizarres, qui n’ont pas étonné 
nos soldats car ils y  ont aussi recouis. C e sont les faux canons 
(P L  V I)  constilués p a r  des rondins d e  bois ou des tuyaux de 
t^ e  montes sur des roues empruntées á  des instruments agríctJes. 
O n  fait ainsi des batteries pour la frúne, on les place sur une partie
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P R IS O N N IE R S  E T  T R O P H É E S
------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

cíe terram  ou ü  n y  a  cas d e  trounm. T . ^nnAmt fk«rr»Á ..a.. . 1 1  . .

r

d e  terram  ou fl n y  a  pas d e  troupes. L'eimeirú. avisé par ses 
aviateurs qui, voyant d e  haut, ne peuvent guére deviner la malice, 
ouvre le teu, amóse copieusemenl la fallacieuse batterie, tandís que 
la yraie artiUene, ácó té , bienc^siniulée, á la b r id e s  obús, tire sans 
relache sur celle qui s'est laissé prendre á  ces apparences de 
canons.

DANS LES ALPES la guerre a  éclaté, la petite ville
j  Barcelonnetfe, au  fond d e  la vallée
dauphmoiw d e  I Ubaye enfoncée entre la Provence e l le Piémont 
venmt d o b t ^  une gamison. II y  avait déjá dans la vaUée un 
tetaillon a  Jausien  e t  des compagnies avec artillerie au fort de 
1 oumoux Les cramles causées par I'attitüde d e  la Triple AUiance 

ürent decider I acCToissement de cesforces. E t  Barcelonnette eut 
sa a ^ e .  E lle n a  pa» regu d e  troupes. M ém e on pu t utiliser 
poüTlespnsonniers le» cáseme» d e  Toum oux, quand l’Italie fidéle 
a  SM traditions de race et d e  famiUe, eut décidé d e  lutter á  nos 
cotes. L es bálim entsde Barcelonnette (P l. V II )  se sont trouvés 
libres pour recevoir un gros contingent d e  prísonniers. L es Alle­
mands ont done une installation confortable, dans un pays extréme- 
ment pittoresque. au sein de montagne» trés élevées. L e  climat

d e  U P n Í s s r  ^  que celui

Dan» une autre p ^ e  des A lpes dauphinoise». la grandiosa 
vaUee d e  la Komancbe. par laquelle on se rend d e  Vizille au 
tío u rg ^ ü isa n »  e t  a  Bnaníon, d e  nombreux prísonniers ont été 
«voyM . C^ux-lá sont des travailleurs, employés dans Ies usines 
e l les mstalJations électnques qui ont fait d e  cette gorge creusée 
en tre d  unmenses montagnes. dont quelques-nnes sont couvertes 
de  glaaers, un de» grands centres industriéis d e  notre pays. O n  
^ u t  juger du nombre d e  ces ouvriers allemands par le long 
deWe i^ c o u ra n t la m e  formée p a r  la route de l’Oisan» e t  qui 
^ r d e  Im puissantM manufacturM d e  Rioupéroux (P l. V III)  
L m  é ta b l^ m e n ts  auxqueis rélectricité, produite gráce á la 
puissance formidable d e  la Romanche, donne U  vie, ont toomé 
lem  acbvite du coté d e  U  fabrication d e  produits nécessaÍTM á  la 
detense naüonale. M ais Im  prisonniers allemands sont utilisé» pour 
d  autTM travaux, taad isque. en  AUemagne. Im Francais e l leur» 
aUiM sont astremt» a  preparer dM munition» ou k  élablir dM 
ouvragM dMtinés á  la lutte contre leur propre pays.

SUR LES COTES ^  Im íIm d e  EOcéan ont
. . . r e í i  de nombreux prísonniers pour lesquels

1 installahon etait preparee a 1 avance, Im  fort» e t 1«  casemM étant 
«n»  «mploi pendant cette guerre confinentale. U n  dM forte ainsi 
oblisM e t auquel est consacree une partie de notre planche V II  ne 
saman etre appelé insulaire, mais ¡1 Mt presque d e  tonte ¿art 
b ^ e  ^ r  la mcr_ e t couvre Eisthme étroit reliant le  pays de 
C a ^ c  a  la presquile de Q iiberon. le chemin de fer. la route et 
le tort r^ p h s se n t tout 1 Mpace. Tré» vaste, le  fort Penthiévre 
Mt celebre dans notre histmre : sous ses murs, H oche battit et 
M ptura l ^ e e  dM amenée par une escadre anglaise.
Dan» la v i ^ e  cUadeDe modemisée, on a  pu installer dM centainM 
d e  pnsonmera. Ils ont pour distraction l’aspect touiour» changeant

d e  la cote e t de la mer hérissée d ’ÜM, sous un cié! souvent 
embnime, mais un  climat si doux que le  figuier e t  le  camélia 
croissent en píeme terre. Pendant ce temps. I m  nótrM défrichent 
e t assamissent Im  mara.s du Brandebourg e t d e  la Poméranie I

DANS LES VOSGES pUnchM I X  á  X I ,  nous trou-
vons ce que Eon peut appeler des pri- 

sonnier» o e  passage. L a  frontiére est trop proche. Ies forét» épaisse», 
Mns fin, offrent trop de facílítM pour se dissimuler; aussi ne garde- 
t-on pas les capturM dans la région; incessamment les soldats 
aLemand» sont amenes aux garM par Im  col» fréquentéi. teU 
c e ^  d e  B u ^ g  e t d e  la S ch luch t A prés Eun dM combate 
achame» qm eurenl pour théátre EHartmannswiUerkopf. en 
Aísace. IM prísonniers. Itm  nombreux. furent amenés á  Remire- 
mont, quaitier general d e  notre arm ée des VosgM. D ’autrM 
fm enl dinges d e  la vallée d e  M unsler sur le  col de la ScUucht 
e t conduite a  Gerardm er pour y  étre embarqué». L e  CoUet, oú 
passe un des detachemente. m I un dM sitM Im  plus vantés de 
cette route fameuse.

A vant d e  prendre place dan» le  train qui doit Im  amener au 
heu d  mternement. e t w uvent dé» leur arrivée en arriére du 
hon d e  combat, les pnsonniers sont soumís á  un ínlerrogatoire 

I r*  T  !k  ^  f  complaisamment que semble le 
n C h l  x T  0 ® ^ " “  « íunettM d e  notre

k 2  quesüonne tous. á  moins qu'ils ne soient 
trop no i^ reux , officters. sous-officier» ou soldats. Beaucoup 
refusent d e  repondré, prennent dM airs arrogante e t la plupart 

d e  «-enseígnemente tré» ímportant». M ais de 
e n ^  e  d e  CM rem eign«ii^ te  d ’mdications en apparence «m , 

mteret. Im  officiers tirent dM donnéM uIíIm . QueU régimente 
hirent eagagM. a  quel corps d ’armée appartíennent-íl». d e  quelle

ienr controle 1 une p a r  I autre, permettent d e  tirer dM conclusión» 
souvent precieusM.

íU“*tration. combien Im offiden, qui Ínter- 
togent un pnsonmer sont mtéressés. L ’homme. d ’ailJeur,. ne 
P ^ a it  pas le premier venu, il a  une phyrionomie inleUigente sinon 
ouverte, semble se r«onuaitre  fort bien sur la carte étalée et 
expbquCT avec netlete Im mouvemente auxqueis il a  pri» part 

A  cote d e  CM pnsonniers dont on obtient toujours quelque 
r ^ i g n e m ^  u d e . ¡1 y  a  ceux qui portent sur eux » d t L  
p rd r« . soit le  carnet ou le M i  allemand aúne á  noler sm 
impre«.ons joumalierM. avec un cynisme ou une candeur si 
contraiTM au tc m p e r^ e n t fransais. O n  eut par cm carnets 
dM preuvM irrefutablM dM cniautés allemandes. dM ordrM 
dM chef» ordonnant Im m as«icr«. Ies piilages el Im incend¡M 
Um  CM carnets encore, nous connaissons Eétat d e  dépression de 
certamM troupM, comme Im  lettres trouvéM sur Im morte Im 
W « » ^ ^ 1 m  pnsonmer». nous édifient sur l'état dM esprite en

PRBONNm RS DE^VEROUN p U c h =  X V I i l  «
T . ^ ‘-^nouschangeonsde région.
U  premicre nous montre Im  captif» dM ccmibat» sous Verdun,

pnsonniere dont Im communiqués n’onl guére parlé, mai» qui durent 
e tre  nombreux. a  en juger par ce défilé qu’encadrent chasseur» e t 
hussards. Ceux-|a n o n t pas lailure arrogante, il» portent, sur le 
visage c c ^ e  dan» Im corps affaissés, la trace dM efforts sur- 
h u m m s demandes pour Im assaufssous le feu le plus meurtrier 

L ette impression se retrouve dans le passage d ’un convoi á 
travers la pehte ville d e  Frevenl. centre dM voÍm  d e  commu- 
nications. routM e l chemm» d e  fer venanl de» champs d e  bataiüe 
d e  NeuviUe-Sam t-Vaast. a r e n c y  ou Loos-en-G ohelIe. C m  
tóldate, plus encore que ceux pn» devant V erdun. gardent dans 
leur physionomie toute la terreur inspirée par un combat sans 
merct.

LES TROPHÉES A  cóté de c m  trophéM vivante que sont I m  
. . . .  , Pnwniuers, void  I m  trophées malérieU, des-
tmM a preñare place dan» nos arsenaux : canon», raitrailleusM 
ou hisiU, e t ceux ont rejoint. sous I m  voútM dM InvalidM.

mt V  «írapeaux
t n .  A V U .  F lus aussi Im  debn» dM appareil» aérien» détruite par
no» canons ou le» m itr^e iw es dM aviateurs. L m  zeppelins tiennenl
une place con.idérable dan» les trophéM. mais on ne sauniit
donner a  c m  monstrM, ayant 150 métres d e  long e t parfoispln,
un emplacement ^ n s  une galerie d e  musée 1 O n  peut en juger
pm  nos e t X V  consacréM au  zeppelin abattu le
21 fevner 1916 a  Revigny, prés Bar-le-Duc. 11 semble que l’on
a  sous les yeux la charpente d ’une galerie dM machúiM détruite
par un  cataclysme! A  cóté, bien minusculM, paraissent I m  pro-
jecteurs qui p e r ^ e n t  d e  suivre son vol dans la nuil, e t  l’auto-canon
qm lan ía les obús mcendiairM amenant la chute du  géant e t la
morí tem ble des hommM d e  Eéquipage.

L m  avión» abattus par les nótres ou par le  tir dM canons á 
te rre  sont nombreux; chaqué jour voil s’accroílre la liste. C^elquM- 
un» ont Me « P « m  aux jnvaiidM e t figurent dans notre grande 
photographie (P l. X I I  e t X II I ) ,  D ’autiM ont été envoyés dans 
no» pare» daviabon.

A u x  Invakdes^ aussi ont été exposés une grande partie dM 
canon» enlevM a  I^ ^ e m i : monstrueusM piécM á  grande portée, 
lourik moitiers. 77 qm ne peuvent lutter avec notre 75, canon» 
placM soDs conpole pour rMisto- á  notre tir, mitraillcusM • véri­
table musee de toutM Im anuM  forgéM mystérieusement pendant 
IM ^ e e s  d e  préparaüon. alors que nous nous laissions endormir 
par la propaganda padfisle.

O n  peut juger. par nos planchM finalM. d e  la puissance e t de 
U vanete dM engms par iMqueU EAUemagne Mpérait venir á  bout 
de nous en quelquM semames. H e  n ’ígnorait ríen, hélas, d e  notre 
m íenonte. mais elle ne ponvait supposer qne, aprés avoir plié sous 
louragan, no» alIiM e t nous poum ons ausritót réagir e t lutter k  la 
tois sur le terram militaire e t sur le terram  industriel.

A r d o u i n - D u m a z e t .

—r    &WU3 V CTaUn,
       ------------------------------------------------------------------------
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S e c te u r  d e  M a s s ig e s  : p rís o n n ie rs

-  2 .  P „ c  J o f f r e ,  c a . p  d ’A o v e  : o f f ic ie rs  a . le .a n d s  p r ís o n n ie rs . -  3 . D is . r ib o . io n  d e  p a ,„  e .  d e  b is c u l.s  a u x  p r ís o n n ie rs .
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1. S a in t-É tienne-au-T em ple  : prisonniers aliem ands sur la  rou te . ' - 2 .  T ro u  Bricot : invcn taire  d es  prises.
Ayuntamiento de Madrid



1

1. T ro u  Bricot : trophées rassem blés d a n s  les tran ch ées allem andes conquises. —  2 . S ecteu r d e  P erthes : territoriaux ap p o rta n t d e s  fusils pris a u x  A llem ands.
3 . U n  so lda t réun it les casques allem ands.
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1. T ro u  B ncot : m itrailleuses a llem andes. —  2 . C a n o n s  a liem ands exposés au-dessus d e  S ouain . —  3 . F a u x  can o n s pris au x  A liem an d s . —  4 . A u  n o rd  d e  P erthes, ouvrages
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i .  B arcelonnette  : les casernes, rassem biem ent d e s  prisonniers. —  2. F o rt d e  P en th iév re , a  Q u ib e ro n  : rassem biem ent d es  prisonniers d an s  u n e  cou r d o n n an t sur la  m er.
3 . R assem biem ent d e s  prisonniers d e v a n t le n tr é c  d u  fo rt.

Ayuntamiento de Madrid
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R ioupcroux (Isére) : chan tiers d e  prisonniers.Ayuntamiento de Madrid



\
V

R em irem ont : 1. P risonniers a llem ands d a n s  la  co u r d e  la  c á se m e . - - 2 . P assage d e s  prisonniers.
11 I**

Ayuntamiento de Madrid



»»
I

1. R em irem ont ; défilé d e  prisonniers fa its  a  l ’H an m an n sw ille rk o p f. —  2 . P risonniers sur la  rou te  d u  C o lle t a  G érard m er.
Ayuntamiento de Madrid



I . G jn v o i  d e  prisonniers allem ands passan t a  R em ircm ont. —  2. U n e  haiie sur la  rou te . —  3. Interrogatoire d ' u n  prisonnier allem and.Ayuntamiento de Madrid



C a n o n s  e t  avions pris a lennecni, d 'h o n n e u r  d es  Invalides.Ayuntamiento de Madrid



1, 2  e t  3 . D ébris d u  zeppelin  ab a ttu  le  21 fév rier 1916, a  Revigny.Ayuntamiento de Madrid



1. Les aufs-pro¡ecieurs qui éclairaient le zeppeim ¡usqua sa chute. - 2. Lauto-canon qui détruisit le zeppelin. -  3. L equipe des autos-canons devant les ruines du zeppelin.
Ayuntamiento de Madrid



Drap>caux a liem ands exposés au  M u sé e  d e  l'A rm ée, a u x  Invalides.
Ayuntamiento de Madrid



1. A viatik  d esce n d u  d a n s  la  M a m e . —  2 . A viaiik  d esce n d u  a  Salonique. -  3  e t  4 . A ppareils F okker d escen d u s d a n s  la  M a m e .
Ayuntamiento de Madrid



1. C o n v o i d e  prisonniers a llem ands faits a  V e rd u n  (5  m ars 1916).  —  2. P risonniers rejo ignant le convoi apres in terrogatoirc.Ayuntamiento de Madrid



1 e t 2 . P risonniers aliem ands arriv an t á  F réven t.Ayuntamiento de Madrid
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Savy-B eriette (P .-d e -C .) : l .  C a n o n s  allem ands. —  2. U n  " 1 1 « .
Ayuntamiento de Madrid
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1. C a n o n  d e  105 allem and. —  2. L ance-bom bes e t  m itrailleuses aliem ands.
Ayuntamiento de Madrid



M in e n w c rfe r  pris au x  A llem ands.Ayuntamiento de Madrid



A vión  a llem and  d escen d u  d a n s  les lignes fra n ía ises .
Ayuntamiento de Madrid
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P R IS O N E R S  A N D  T R O P H I E S

(. 1 and 2 .  Pare Joffre at A n re  : Gennan
prítoners.

II. I . M aiM gei ted o r  : Prisoners coming in
throogh th e cominunicalion-trenchet. —*
2 . Pare JoSre, th e camp a l A o v e  : Germán 
oScers w ho have been taken priionen . —
3 .  DUtríbaling bread and bitcaits lo 
pritonera.

III. 1. Saint-Etienne-au-Tem ple Pri»«ier»
» marching through a  farm. —  2 . Saint-

E lienne-au-Tem ple ; Som e prúoneri taken 
by the 2*^ Colonial Corpa.

I V . I .  Saint-Etienne-au-Tem ple : Germen pri- 
aonera on the march. •— 2 .  T rou Bricot : 
Making an ínTcntory o ( the apoil,

V .  1. T rou B r ico t: Trophie» heaped logetherin  
captured Germán trenchea. —  2 .  Penhea  
Sector : Territoriala bringing in liSea taken 
from th e enemy. —  3 . A  aoldier coQecting 
Germán helmeta.

V I . 1. T ron Bricol : G ennan machine-guna. —
2 . Germán gana laid out near Souain. —
3 . Sham gana captured from th e Huna. 
—  4 . T h e  Battle-field o f  September 
2 5 ‘‘  1 9 1 5 ;  North o f Perthea : Germán 
worka and trophiea. —  5 .  T h e  Earth- 
worka of the Palatinate and ^oüa.

V II . 1. Barcelonnette : A  d^>¿» o l Germán 
priaonera; th e barracks; th e priaonera' roll-' 
-mil —  2 .  Penthiérre fort, at Quiberon : 
Priaonera in a  court-yard overlocAing the 
aea- —  3 .  Priaonera at the eotrance to  
a  fort

K R I E G S G E F A N G E N E  
U N D  T R O P H Á E N

I.

[].

III.

IV .

V .

V I .

V II,

I und 2 .  JoSre-Park in A uve
Kriegagefangene.

DeuU che

I. Bezirk von Maaaigea : Kriegageíangene 
werdcD durch d ie  Verbíndungagrahen ber* 
beigefúhrt. —  2 , Joffre-Park, Lager zu 
A o v e  : gefangene dentache O S ziere. —  
3 . Joffre-Park, Lager zu A u v e  : Brot- 
und Zwiebackverteilung unter d ie  Kríegsge- 
fangenen.

1. Saint-Etienne-au-Temple : Vorbeimaracb 
von ICriegsgefangenen in einer M eierei. —
2 . Saxnt'Etieane-au-Temple : Durch 4mm 
2 .  Koloniaikorpa gefangene dentache Soldaten.

1. Sainl-Elienne-ao-Tem pIe : Deatache 
Kriegagefangene auf der Landatraaae. ■—
2 .  T rou Bricot : D ie  Záhiang der Bente.

1. T ron Bricot : in den eroberten deutschen 
G riben gesammelle Tropháen. —  2 .  Beziik  
von Perthea : Fraozóaiache Landwehr bringt 
von den Deutschen erbeutele Flinten herbei.
—  3 . E in Soldat aammeit d ie  deutschen 
H elm e.

I . T rou  B ricot: deutsche Maachineugewehre.
—  2 . U ber Souain auageslellte dentache 
Geachutze. 3 .  V o n  den Deutschen  
eroberte Schemgeschütze. —  4 . Daa Schlacht- 
fe ld  vom 2 5 . September 1 9 1 5 ;  N orden von 
Perthea : deutsche Verachanzungen und 
Tropháen. —  5 . D ie  P filz er  Schanze 
mit Bente.

1, Barcelonnette ; Kriegagefangeoendepol i 
d ie  Kaaernen ¡ das Sammein d er Kriegage- 
fangenen. —  2 .  D aa Fort Penthiévre in 
Q uiberon: D as Sammein der Kriegagefangenen 
in ciuem nach dem  M eere  zu gelegmien 
H ofe . —  3 . D aa F « t  Penthiévre in 
Quiberon ; Daa Sammein der Kriegigefan- 
geneu vor dem  Eingangator.

P R IS IO N E R O S  Y  T R O F E O S

I. 1 y  2 . Parque Joffre en A u v e  : Priaioneroa
alemauea.

It. 1. Sector d e  Maaaigea : Prisioneros que
llegan por los ramalea, —  2 .  Porque JoSre, 
campamento d e  A u v e  : O ficiales alemanes 
priaioneroa. —  3 .  Parque Joffre, campa­
mento d e  A u v e  : Diatribucióa d e  pan y de  
bizcocho a  loa priaioneroa.

III. t ,  Saint-Étienne-an-Tem ple : D esfile  d e
priaioneroa en  una alqueria,' —  2 . Saint- 
Ébenne-au-Tem pIe : Prisioneros hechos por 
el 2° cuerpo colonial,

IV . I . Saint-Élienne-an-Tem ple : Priaioneroa
alemanes en la carretera. —  2 .  T ron B rico t:  
Inventarío d e  las presas.

V .  1. T ron Bricol : Trofeos reunidos en  las
trincheras alemanas conquistadas. —  2 . Sector  
d e  Perthea : Territoriales trayendo fusiles 
lomados a  los alemanes. —  3 .  U n  toldado 
reúne loa cascos alemanes.

V I . I . T ron  Bricot : Ametralladoras alemanas.
—  2 .  Cantmea alemanes ezpuesloa más 
arriba d e  Souain. —  3 .  Cañonea falsoa 
tomados a  loa alemanes. —  4  Cam po de  
batalla del 25  d e  septiembre d e  1915 ; Norte 
d e  Perthes : oln-at d e  defensa alemanat y  
trofeos. —■ 5 . O bras d e  defensa del 
Palaiinado y botín.

V i l .  1. BaTcelonaelte : D q iósito  d e  priñooeros
alemanes, los cuarteles ¡ asamblea d e  los 
prisioneros. —  2 , Fuerte d e  Penthiévre en 
Quiberon : Asam blea d e  prisioneros en un 
patio que da al mar. —  3 . Fuerte de  
Penthiévre « i  Q uiberon : Asam blea d e  los 
priaiooeros en la entrada del fuerte.

P R IS IO N E IR O S  E  T R O F É U S

I.

II.

III.

IV .

V .

V I.

V i l .

1 e  2 , Parque Joffre em  A uve : prisionein» 
alemáes.

I . Sétor d e  M assiges: Prísioaeiros chegando 
pelos “bogaux" (sulcos). —■ 2 .  Parque 
Joffre, acampamento d ’A u v e  : O fidaei 
alemáes prisioneiros. —  3 .  Parque Joffre. 
acampamento d 'A u ve : D istríbuifáo d e  pao 
e  d e  biscoitos aos prisioneiros.

I . Saint-Etienne-au-Tem ple : D esfile  de  
prisionetrot n'uma herdade. —  2 , Saint- 
Etienne-au-Tem ple : Prisioneiros feilot pelo 
2 °  corpo d ’exercito colonial.

I . Saiut-Elienne-au-Tem ple : PrisioDeírot 
alemáes no caminho. —  2 .  T ron  Bricol ; 
Inventario das presas.

I . T rou Bricot : Troféus reunidos ñas 
trincheirasalemansconquistadas, 2 .  Sétor 
d e  Perthes : Territoriaes conduziado espin­
gardas tomadas aos alemáes. —  3 .  U m  
soldado conla o s capacetes alemáes.

t .  T rou Bricot : Metralhadoras olemans.
—  2 .  Canhóes alem áes espostos um ponco 
adm a d e  Souain. —  3 . Falsos canhóes 
lomados aos dem áes. —  4 .  Campo de 
batalha d e  2 5  d e  Setem bre d e  1 9 1 5 ;  
N orte d e  Perthes : fortificafóca dem ans e  
trdéus, 5 . Fortificatáo do Palatínado 
e  prezas.

I . Barcelim netle: D q m ú Io d e  prisioneiros 
dem áes, o s quarteis. reuniáo d e  prisioaetroa.
—  2 .  Forte d e  Penthiévre em  Q uiberon: 
Reuniáo d e  prisimeiros n*nm pateo deitando 
sobre o  mar. —  3 .  Forte d o  Penthiévre em  
Quiberon : Reuniáo dos prisioneiros a 
entrada do forte.

Ayuntamiento de Madrid
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V III . Rioaperoux (Isére) : P rú on en ' work-jrud.

I X . Remiremont : I .  C efn u n  priaonen in tbe 
court-yard o f the barrackt. —  2 . Priaoners 
paasing th ro u ^  a viHage.

X .  1, Remiremont : a  march-past o f priaonera 
taken a t Hartmanswilleikopf. —  2 .  Priaonera 
on the roed from C ollet to Gérardmer.

X I .  I ,  A  Convoy o f Germán prítonert paising 
throngh Remiremont. —  2 . A  hall on the 
road. —  3 .  A  Germán prúoner undergoing
exammation.

X II  and X III . Cansón and air-craft captnred from 
th e enem y. and exhibiled in the State»
CoQit-yard o f L es Invalides.

X I V .  I ,  2  and 3 . 'T h e  remams o f the Zeppelin  
destroyed a l R evigny on Febm ary 2 1 “  ult,

X V .  1. T h e  molor-flosh'lights which spotted and 
lighted np the air-ship till it finally collapsed.
—  2 .  T h e  motor caonon w lu d i destroyed 
the Z eppelin on Febm ary 2 1 “  nll. —
3 . T h e  gnnners and diivers o f the motor- 
cannon looking a t th e raíned a¡r»>hip.

X V I .  Germán flags exhibiled in the Army  
M cseum  et L ea Invalides,

X V I I . 1. A n  A viatík  bronghx down m  tbe 
department o f the M am e. —  2 . A n  Aviatik 
tbat waa destroyed at Salonika, — ’
3  and 4 .  Fokker machines bronght to  ground 
in tbe department o f tbe M am e.

X V I I I .  1. C onvoy o f Germán soldiers made 
priaoners a t V erdón on M arcb 5'^ ult. —
2 . Prisoners joming the convoy again, after 
faaving been examined,

X I X .  I and 2 . Germán prisoners arrivíag at 
Frévent.

X X .  S avy-B edeite  (P as-de-C alais) ; I , Germán 
cannon. •— 2 . A  7 7  %  gun.

X X L  I .  A  Germán cannon vritb dúeld. •—
2 . Savy-B eiielte : A  Germán machioe-gun,

X X I I . I .  A  Germán 105 ^  gun. —  2 .  Germán 
boml>ihrowers and mechine-guna.

X X II I . A  Minenwerfer captured from the Germana.

X X I V . A  Germán flying»macluae brooght to ground 
in the Frencfa Unes.

 .........      lili......lili.....................................          I .............mili..................... mu........................................... ................................ ... ........................ .......................... .................................

Dra«e4r. Insp.

V IH . Riouperouz (Isére) :  Kiiegsgeíangenenbau- 
pU lze.

V III. R iouperouz (Isére) :  T alleres d e  prisio­
neros.

V H L Riouperonz (Isére): Aquartelomenlo d e  prí- 
siooeuz».

I X . Remiremont t 1 .  D eutsche ICríegsgefangene 
im  K atem enhof. '— ’ 2 . Vorúbendehende 
Kiiegsgefangene.

IX . Remiremont :  1 , Prisioneros alemanes en el 
palio del cuartel. —  2 . Paso d e  los 
prisioneros.

IX . Remiremont :  1. Prísioneiros alem áes no 
pateo d o  quartel. —  2 .  Passagem  de  
prísioneiros.

X , 1. Remiremont :  Vorbeimarscb der anf dem 
Hartmannsweilerkopf gefangenen deutschen 
Soldalen. —  2 . Kriegsgelangene anf der 
R oute du CoHet in Gérardmer.

X . 1.  Remiremont :  D esfile d e  los prisioneros 
hechos en e l  Hartmannswilleikopf. —
2 .  Priaioneroa en e l camino d e  CoDet a  
Gérardmer.

X . 1 .  Remiremont :  D esfile d e  prisioneiros feitos 
era Hartmannswillerkopf. —  2 . PriaioDeiroa 
no caminbo d e  Collet a  Gerardmer.

X I . 1 .  E ine A bteilung deuticber Kriegsgefan- 
genen zieht durch Remiremont. —  2 .  R ait 
anf der L^ndatrasse. —  3 . Verhor eines 
deutschen Kriegsgeíangenen,

X I , I .  C onvoy d e  prisioneros alemanes d e  p a »  
por Remiremont, —  2 , U o  alto en et 
camino. —  3 .  Interrogatorio d e  nn prisio» 
Dm*o alemán.

X I . 1 .  Comboío d e  prísiondtos alemáes passando 
em  Remiremont. —  2 .  Urna paragem no 
caminho. —  3 .  Interrogatorio d'nm prisio- 
neiro alemáo.

X I ]  und X II I . Im H o f  der Invaliden ausgesIeUte 
deulsche Ceschütze und Lnftzeuge.

X H y X III . Cañones y  aviones tomados e l enemigo, 
expnestos en e l  pado principal de io s  Inválidos.

X I I  e  X H L  Canhóes e  avíóes tomados ao  iaimigo, 
espostos no pateo d'honra dos Inválidos.

X IV . l,2 a n d 3 .Ü b erre a te d esa m 2 1 .F eb ra a r  1916  
in Revigny heruntergeschoaseaen Zeppelins.

X I V . 1 .  2  y  3 .  Residuos del Zeppelin caído en 
Revigny e l 21 d e  febrera d e  1916.

X I V . 1, 2  e  3 . D estrofos d o  Ze;^wlia caído em 
21 d e  Fevereiro d e  191 6  em  Revigny.

X V . 1. D ie  Scheinwerferautoi, w elche den 
Zeppelin hia zu dessen A bsturz beleuchteten.
—  2 .  D ie  AotO'fCanone, w elche, am  
2 1 . Februar 1916 . den Zeppelin zerrtórte.
—  3 .  D ie  Mannscbaft der Auto-Kanonen 
vor den Ubenresten des Zeppelins.

X V . I . Los auto-proyectores que alumbraron al 
zeppelin basta su caída. —  2 .  E lauto-canón  
que destruyó a] Z eppelin  e l 21  d e  febrero 
d e  1916 . —  3 .  L a  cuadrilla d e  loa auto- 
cañones ante las ruinas del Zeppelin.

X V . 1 . O s automoveís projétores que vísaram o  
Zeppelin até á queda d'ette. —  2 . O  
automovel-canháo que destruiu o  Zeppelin  
en 21 d e  Fevereiro de 1916 . —  3 .  O  grupo 
d'automoveis-caohóes ante os destrofos do  
Zeppelin.

X V l . Im M useum der Invaliden ansgestellle 
dentacbe Fahnee.

X V L Banderas alemanas expuestas en e l  M useo  
del Ejército en loa Inválidos.

X V L Bandeiras alemans espostas no M asen do 
Exercíto dos Inválidos.

X V II . 1. Im M araegebiet hernnlergeachossener 
Aviatik. —  2 .  Im Salonik bemnlerge» 
achossener Aviatik. 3 . und 4 . Im 
M am egebiel heruntergeichosaene F < ^ er-  
Flugzeuge.

X V II . 1 .  E l Aviatik echado abajo en e l M am e. —
2 .  Aviatik echado abajo en Salñ iica. —  
3  y  4 , Aparatos Fokker echados abajo en 
d  M am e.

X V I I . 1. A viatik  abatido no M am e. •—  2 .  Aviatik  
abatido em  Salónica. —  3  e  4 .  Aparelho* 
Fokker d m l d o a  no M am e.

X V II I . 1. E in Z n g  vor V erdun am 5 .  M árz 1916  
gefangener deutscher Soldaten. —  2 . V<v  
V erdun gefangene deutache Soldaten schlksaen 
sich nach dem  Verbór dem  Z a g e  wieder an.

X V III 1 .  Convoy d e  priiiraeros alemanes hechos 
en  V erdun (5  d e  marzo d e  19 1 6 ). —

2 . Prisioneros incorporándose a l convoy 
después d e  interrogatorio,

X V H l. 1. Com boio d e  prísioneiros alemáes Feitos em 
Verdun (5  Mar^o 19 1 6 ). —  2 .  Prísioneiros 
feitos em  Verdun, juntandó-ie ao  comboio, 
depois d'inlerrogadoi.

X K . 1 and 2 .  In Frévent ankommende dentsche 
Soldaten,

X IX , i  y  2 . Priaicmeros alemanes llegando a  
Frévent.

X I X . 1 e  2 .  Prísioneiros alemáes chegando a  
Frévent.

X X . Savy»BerIe(te (Paa-de-Calais) :  1.  Deutsche 
C eachúlze. —  2 .  E in 77  %  Geschiitz.

X X . Savy-Berlette (Pa»-de-Calaia) :  1. Cañonea 
alemanes. —  2 .  U n  “ 7 7 ” .

X X . Savy-Berlette (P .-d e-C .) s 1 .  Canhóes 
alemáes. —  2 .  U m  " 7 7 " .

X X I. 1 .  M it einem  Schüd versehenea dentachea 
C eschúlz. —  2 . Savy-Berlette, deutsches
Maschinengewehr,

X X L 1 .  Cañón escudo alemán. —  2 .  Savy- 
Berlette :  Ametralladora alemana.

X X L I .  Canháo-escudo alemáo. —  2 . Savy- 
Berlette :  Metralhadora aleman.

X X II . 1. Deutsches 1 0 5 %  Ceachütz.— 2 .  Deutsche 
Bombenwerfer und M aschinengewehie.

X X l l . Cañón d e  105  alemán. —  2 .  Lanzabombas 
y  ametralladoras alemanes.

X X I I .
bombas e  metralhadora aleman.

X X H I. V on  den D eutschen erbeuleter Minenwerfer. X X IH . Minenwerfer co p d o  a los alemanes. X X H I. Minenwerfer tomado aos alemáes.

X X I V . In den hanzSsischen Linien hemnterge- 
tchosseoer Aviatik.

X X I V A vión alemán echado abajo en las 
francesas.

X X I V . A viáo  alemáo d e t c i d o  ñas linhss francezas.

Ayuntamiento de Madrid
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